
ESPOì pu
La tàohe du '.paysan est rude : son

pain dépend du caprice des saisons.
¦Quelques heures, quelques minutes
mème suffisent à anéantir le fruit de
ses persévérants efforts. Survienne-un
gel printanier, une tempète, des pluies
trop persistantes ou une sècheresse
prolongée, et voilà réduites à rien ses
plus légitimes espérances.

Mais le paysan est un beau lutteur.
Il ne se laisse pas abattre par l'adver-
¦sìté et il se remet courageusement à la
besogne. Il a, en notre vieille terre
nourricière, une confiance absolue, il-
Kmitée. Penché sur son sillon, courbé
parmi les ceps, il poursuit sans jamais
se lasser le noble labeur qui sustente
le monde, jusqu'au jour où son corps
fatigué ira rejoindre , dans cette mème
terre dont il a le eulte inné, ceux qui le
précédèrent à la peine.

Honneur au paysan I
• • •

Nous pensions à tout cela, l'autre
vesprée, en parcourant Ies coteaux vi-
neux et les vergers qui s'élèvent sur les
deux rives de notre Rhòne valaisan.
Nous le pensions d'autant mieux que

l nous avons vécu la vie paysanne et
partagé ses craintes, ses épreuves, ses
joies et ses epoirs.

Mais, a cette heure, il n'y avait dans
¦notre coeur place que pour l'allégresse,
car le printemps est lourd de promes-
ses.Aux vieux ceps des vignes il a atta-
ché avec profusion les jeunes grappes
•qui emplirent, à l'automne d'ambre et
de vermeil les paniers et les brantes.

Parmi les cerisiers dont les fruits
s'essayent à rougir, Ies pommiers et les
poiriers, qui viennent de quitter leur
parure florale, offrent à l'oeil ravi, la
•générosité de leurs présents. Tout, jus-
•qu'au nid, cache dans l'opulente fron-
daison et, à l'abeille qui bourdonne
dans l'herbe haute, chante la confian-
ce et l'espoir.

Que Dieu, maitre des éléments,
¦vernile réaliser ces espoirs printaniers
et récompenser la persévérance et le
courage de nos agriculteurs et de nos
vignerons I

• • •
Mais le vieil adage : « Aide-toi , le

Ciel t 'aidera » demeure toujour s vrai.
Ce sont propriétaires soigneux qui au-
n-ont le plus de joie cet automne : plus
beaux seront les fruits de leurs ver-
gers, plus riches les pampres de leurs
ireilles. Tant il est vrai que la peine
4rotrve un jour ou l'autre sa récompen-
se !

L'« Aide-toi » trouve aussi son ap-
plication dans l'écoulement des pro-
duits agricoles et viticoles. Car il ne
suffit pas de produire : il faut aussi
vendre sa récolte, et c'est parfois tout
«russi diffieiles.

L'institution des Caves coopératives
qu'on va inaugurer prochainement et
Aa création d'une Union des exporta-
leurs de fruits sont de nature à facili-
•*er grandement la vente rémunératri -
ce de ces produits savoureux , dont cet
étincelant déclin de mai nous laisse
entrevoir l'abondance.

Alf. D.

Les lignes électriques
attirent-elles la foudre ?

Lorsqu 'un éclah* j aillit entre un nuage
électrisé et Je sol, on dit que ia foudre tom-
be.

Le nombre des personnes tuées par la

foudre est loin d'ètre insignifiant. C'est ain-
si que, chaque année, il tombe -en France,
une centaine de personnes frappé-es par le
feu du ciel. En Allemagne et en Suisse, les
statistiques ont -montre -qu'il y a cinq dé-
cès causes par la foudre, par million d'ha-
bitants.

Si aux pertes de vies humaines, on ajou-
te le nombre d'ani-rrraux domestiques, fou-
droyés tous les ans, et les dégàts matériels
causes par la chute de la foudre , on voit
•que celJe-ci présente un réel danger et
constitue ménte un fléau qui éprouve sur-
tout Jes campagnes.

Au moment où se poursuivent active-
ment J'électrification des campagnes, Jl est
donc de première importance de se de-
mander si les ligne sélectriques aériennes
n 'ont pas, comme certains le croient, la
propriété d'attirer la foudre, et si leur éta-
blissement ne va pas ainsi multiplier le
danger.

M. C. Dauzèr e, le savant directeur de
l'Institut et Observatoire de Physique du
GJobe du Pie du Midi de Bigorre (Hautes-
Pyrénées), classe en trois catégories Jes
accidents observés.

1. La foudre frappe directement une ligne
électrique. Celle-ci, en general , est rompue
au point frappé. Dans les deux parties vio-
Jemment séparées, des ondes de surtension
d'une grande intensi té sont transportées
j usqu'aux appareils d'utilisation situés dans
les maisons, où des accidents parfois gra-
ves se sont produits.

2. Un éclah* j aillit au voisinage d'une li-
gne. Au moment de l'orage, la Jigne se trou-
ve placée dans un champ électrique très in-
tense et se charge par influence électrosta-
tique. L'édair -qui se produit détrui t brus-
quement le champ et la ligne se décharge
tout aussi brusquement, donnant naissance
à des ondes mobiles qui se propageaient de
part et d'autr e de la région influencée. Les
-accident «iti en 'fésttltettt^sont de beaueoup
les plus fréquents et peuvent se produire à
des distances de plusieurs kilomètres des
éclaJrs.

3. La foudre tombe sur un f ransforma-
teur et met en communication le primaire
et le secondaire. Le courant à haute tension
est ainsi derive dans le circuii d'utilisation
à basse tension, qud devient une source per-
manente de graves dangers jusqu 'à ce que
le courant à haute tension ait été interrom-
pu.

Sans J existence dun réseau de distribu-
tion d'energie électrique, ces trois catégo-
ries d'accidents ne se produiraient évidem-
ment pas. Cependant, ce serait une erreur
de conclure de là que Jes lignes électriques
attirent la foudre , c'est-à-dire que la fré-
quence des coups de foudre directs, en un
Jieu donne est augmentée par la présence
d'une ligne électrique.

L'expérience a en effet mentre que, des
endroits jouissant d'une sécurité parfaite à
l'égard de Ja foudre , n'ont aucunement per-
du ce priviJège du fait de l'établissement
d'une ligne de transport d'energie.

D'autre part , s'il est exact qu 'une ligne
électrique chargée augmenté par influence
électrostatique le champ électrique entre
Jes nuages/ orageux et un Jieu considéré, on
doit reconnaitre que cette influence est bien
faible et que la présence d'une Jigne ne sau-
rait provoquer dans le nuage une distorsion
du champ susceptible de guider la déchar-
ge.

Des enquètes faites dans les Pyrénées
par M. Dauzère et son coJlaborateur M.
Bouget , depuis plus de trente ans, il- ressort
que Ja fréquence des coups de foudre en
un Jieu donne , qu 'il y passe ou non une Ji-
gne électrique, dépend avant tout de la
constitution géologique du sol.

Les calcaires compaets sont moins sou-
vent frappés que Jes schistes et les granits ,
et que c'est sur Jes lignes de contact entre
deux terrains de constitutions géoJogiques
différentes , qu'on constate un plus grand
nombre de coups de foudre.

Les lignes électriques n 'attirent donc pas
la foudre, mais elles en propagent Ies ra-
vages lorsqu'elle éclaté dans Jeur voisina-
ge.

Jl imporle donc de velli er à ce que les
lignes — méme celles à basse tension —
soient construites avec Je plus grand soin
et munies, prln cipalement aux endroits dan-
gereux , d'appareils de protection efficace
contre les surtensio ns. C'est ce qui se fait
d'ailleurs chez nous sous la surveillance
très serré e de l'inspectora t federai

N'écrivez que sur an seul coté des fe___ -
lets destinés à l'impression.

Où ea est la liberté rellDìease
a Mm

Démocratie embryonnaire
11 existe au Mexique une réelló amélio-

ration dane. les rapports de l'Eglise et de
l'Etat. Dee deux cótés, les hommes ayant
une responsabilité et se rendant compte
des ruines accumulées par la revolution,
désirent sincèrement la paix. Ce désir est
peut-étre encore plus intense, bien qu'inex-
plicite, chez ¦ les masses populaires, qui
plus que les autres ont souffert et souf-
frent encore de la guerre- civile.

Il ne faudrait pas cependant s'imagi-
ner que la paix et la liberté religieuses
complètes vont s'instaurer au Mexique en
quelques mois ou mème quelques années.
A l'étranger surtout, on he se rend pas
compte des difficultés spéciales qui s'op-
posent à l'abolition ou A la non applica-
tion des lois anticatholiques. Enivrés par
leur triomphe et poussés par un désir de
vengeance contre ce qu'ils appelaient les
•menées politiques cléricales, lee consti-
tuants de Querelare, en 1917, réinsérèrent
dans la constitution toutes les mesures ra-
dicales de Benito Juarez en 1857 contre les
prètres et Jes -religieux, en les aggravant.
Elles font donc partie de la loi fondamen-
tale de la nation et, pour les changer, un
autre Congrès constituant serait nécessai-
re. Pour cette raison et d'autres, qui ne
sont pas plus honorables, elles ressem-
blent à la loi de prohibition des Etats-Unis
devenue elle aussi loi fondamentale du
pays.

Mais, aux Etats-Unis il y a une presse
jouissant . d'une certaine indépendance qui
honore les capitàlistes qui la possèdent.
Elle peut combattre .S/prohibitiou et créer
contre elle de puissants mouvements. Au
Mexique, jusqu'à cette heure, il n'existe
pas de presse indépendante. Vous ne trou-
veriez pas de journal de grande circula-
tion et important qui osàt ouviir une cam-
pagne pour la réforme de la Constitution.
Les grands journaux, s'ils veulent vivre,
doivent prendre leur mot d'ordre chez
l'Exécutif ou ses ministres. S'ils ont l'air
de regimber, on dispose de moyens pour
les réduire à l'ordre, en obligeant les com-
mercants ou les directeurs de spectacles
à suspendre chez eux leur publicité. C-est
ce qui est arrivé dernièrement à l'un des
deux principaux organes de Mexico dont
les critiques indirectes et prudentes à l'é-
gard du gouvernement paraissaient bien
anodines à un étranger. La presse de pro-
vince est encore plus esclave des gouver-
neurs.

D'autre part , le système représentatif
adopté par le Mexique est encore plus inef-
ficient eur l'opinion qu'aux Etats-Unis, où
quelques personnalités en relief arrivent
malgré tout, au Sénat ou à la Chambre, à
s'imposer à l'attention du pays. 'Les jour-
naux mexicains ne parlent jamais des dé-
bats des Chambres, ei tant est qu'il y en
ait. Les Chambres, d'ailleure, eont radica-
lement fermées aux députée, mème légiti-
mement élus, qui n'acceptent pas la poli-
tique generale du gouvernement. Aucun
moyen de créer là dee mouvements d'opi-
nion,, en faveur ou contre telle ou telle
loi, comme cela a lieu dans les pays à ré-
gimes parlementaires. Ce manque de sou-
pape de sùreté pour laisser échapper le
surplus de vapeur de droite et de gauche
dans Jes Chambree, cette absence de vraie
liberté de la presse permettant à chaque
groupe de défendre ses idées eous Ja pro-
tection de la loi, représenté sans doute le
plue grand danger qui menacé la tran-
quillité future du Mexique, quelle que soit
la bonne volonté de ses dirigeante actuels.
Il n'a pas encore « réalisé » la vraie dé-
mocratie, authentiquée, croyons-nous, par
la liberté de Ja presse et des débats poli-
tiques.

Dans cee conditions, étant données et
rexcentricité des lois antireligieuses, le
plus souvent inapplicablee, et les recente
accorde qui les mitigen t, leur interpréta-
¦tion et leur application sont laiesées aux
gouverneurs de chaque Etat de la Fédéra-
tion. Ces gouverneurs eont quasi indépen-
dants une fois nommés, et le pouvoir cen-
trai a peu d'influence sur eux. Les une
donc sont en quelque eorte « prohibition-
nistee », c'est-à-dire pour l'application in-
tégrale des lois anticléricales ; les autres,
sinon « antjprohibitionnistes », au moins

pour une aseez large liberté. Ces derniers,
me semble, sont la majorité. Dans l'Etat
Federai de Mexico, par exemple, et dans
celui de Nuevo Leon, l'Eglise peut se mou-
voir à peu prèe eans entraves. Dans celui
de Tabaseo et de Veracruz, au contraire,
lee plus élómentaires franchises lui sont
refusées. A Tabaseo, l'évèque n'a pas pu
encore entrer dans son diocèse.

L'attitude hostile de certains gouver-
neurs a créé en quelques centres très peu-
ples un lamentable déficit de prètres. Com-
me ces satrapes peuvent encore à leur gre
fixer le nombre des ministres du eulte, il
est des endroits où des populations de 20
mille croyants sont seulement desservies
par quatre ou cinq prètres.

Le pouvoir centrai promet de faire
changer cet état de choses. Et comme,
malgré tout, il est encore tout puiseant
dans le choix des gouverneurs, soi-disant
élus, il faut espérer que bientòt les néces-
sités spirituellee des fidèles pourront ètre
satisfaites dans les quelques centres où
elles ne le sont pas encore.

LES ÉVÉNEMEN TS
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La situation
Ce qui se passe en Espagne

Les dernières dépèchea de hier du «Nou-
velliste » ont relaté lee graves désordres
survenus à St-Sébastien.

Aprèe une intervention énergique du
gouverneur le calme a été rétabli.

Les nouvelles qui nous parviennent au-
jourd'hui dénotent que le gouvernement
s'eff orce de ramener l'ordre dans tout le
pays et de poursuivre un programme de
travail et de progrès. C'est ainsi que l'i Of-
ciel » public un décret sur rassurance-chó-
mage. Il comprend notamment la création
d'une caisse nationale chargée d'assister
l'Etat dane sa tàche. Des institutions s'oc-
cuperont du placement des chómeurs et
leur faciliteront les moyens de subsistan-
ce .

Le gouverneur civil de Barcelone ayant
appris que des réunions clandestines ayant
pour but d'inviter lee chómeurs aux désor-
dres, avaient lieu au siège du parti com-
muniste, a décide de fermer l'établisse-
ment. La police a opere au siège du parti
communiste 23 arrestations.

Les grévietes leprendront le travail de-
main aux mines de potasse de Suria, en
Catalogne, un accord ayant été conclu
avec lee compagnies.

La municipalité de Taragone a crepoussé
par 16 voix contre 11 une proposition de-
mandant d'adhérer à Ja demande d'expul-
sion une proposition demandant d'adhérer
à la demande d'expulsion des Jésuites.

Le Vatican suit attentivement la marche
des événements espagnols et n'épargne
rien pour sauvegarder les droits des catho-
liques.

Cn annonce en effet qu'il presenterà
une deuxième note de protestation au gou-
vernement espagnol à propos du cardinal
Segura qui a été écarté de son siège de
ToJède par ordre des autorités. Le cardi-
nal, qui est actuellement à Home, se reti-
rera prochainement , à titre provisoire ,
dans un couvent de Bénédictins. Avant
son départ, le cardinal sera recu en au-
dience encore une fois par le pape.

Chez les socialistes franpais.

Le congrès socialiste réuni à Tours, a
adopté par 2436 mandats la motion Paul
Faure (tendance modérée) concernant Je
désarmement et la défense nationale. La
motion Renaudel (tendance de droite) a
réuni 824 suffrages et une motion Lagor-
gette .(gauche), en a réuni 471. La motion
adoptée reclame en substanee : 1. le dé-
sarmement general, total et eimultané eur
Je pian international et national ; 2. l'ap-
plication à toue les Etats du principe de
1'égalité dans Je désarmement ; 3. le refus
par les partis socialistes du vote du budget
de guerre des gouvernements bourgeois ;
4. une lutte constante contre le système
militaire de la bourgeoieie ; 5. une lutte
pour la démilitarisation d'une zone fron -
tière en bordure du territoire allemand.

M. Leon Blum est maintenu dans ses
fonctions de directeur du e Populaire ».

Le congrès a clos see travaux cette nuit
à 2 h. 4.5.

Ernest Lopfe-Benz, conseiller aux Etats
Le Grand Conseil de St-Gall vient d'élil-

re le lemplacant de feu le Dr Geel au
Conseil des Etats en la personne de M. Er-
nest 'Lopfe-Benz, libraire-éditeur à Rors-
chach.

NOUVELLES ÉTRANGÈRES

L'entreprise ila Professenr Piccard
Jenfli matin, on était sans nouveiies

On eait que le professeur suisse Piccard
a prie le départ à Augsbourg, mercredi
matin à 5 h. 36, sur soh ballos « F. N. R.
S. » (initiales du Fonds national &elge de
ia recherche scientifique, qui finance l'en-
treprise) avec son assistant Kipfer, égale-
ment citoyen suisse. A l'heure où nous
écrivons ces lignes, on ignoro s'il a attenL

Le professeur Piccard pensait que l'at-
-terxissage se ferait entre Bàie et Fribourg-
en-Brisgau. On peut admettre que durant
la période relativement longue de 7 h. à
8 h. 30, durant laquelle il n'a pour ainsi
dire pas fait de chemin, le ballon a pene-
trò dans la stratosphère. Il s'est eneuite di-
rige sur Ravensburg et Friedrichshafen.
On estime que le ballon a dépasse la cou-
che de nuages qui, d'après les gens com-
petente est située à une altitude de 10,000
à 15,000 mètree. De divers endroits d'au-
tres ballons se sont mis à sa recherche.

Vers 14 heures, le ballon du professeur
Piccard a été apercu de Partenkirchen, en
Bavière. Il se trouvait à une hauteur ex-
traordinaire.

A 18 h. 45, Je ballon du .professeur Pie-
card était faiblement visible au-dessus du
maeeif du Wetterstein (région frontière de
ia Bavière et du Tyrol autrichien).

A 19 heures, l'aérostat était encore à ia
mème place à environ 4000 mètres de hau-
teur. Il paraissait entrainé par de forte
courants d'air, car on apercevait facile-
ment à l'oeil nu Jes oscillations de la na-
celle.

Le ballon ee trouvait à 20 h. 20 dans la
région de Wenn dans la vallèe de l"Inn.

L'obscurité complète ayant fai t son ap-
parition vers 20 h. 30, on n'a eu depuis
lore aucune nouvelle à Innsbruck eur le voi
du ballon du professeur Piccard. Selon lee
informations recuee jusqu'à ce moment-là,
.'e ballon se trouvait déjà au eud de la
vallèe de l'Inn.

Vere minuit, il survolait le Yyrol italien.
Ce matin jeudi aucune région ne signa-

lait l'apparition du ballon.
Le record mondial de hauteur en bal-

lon libre est détenu depuis 1901 par le bal-
lon t Preussen », qui avait atteint l'altitu-
de de 10,800 mètres. Le F. N. R. S. ayant
atteint vraisemblablement la hauteur de
10,000 à 12,000 mètres, le record est battu.

Comme on craignait que le professeur
Piccard ne dispòsàt de réservés d'air que
pour 12 à 15 heures, la fabrique de ballons
d'Augsbourg a annonce que le savant
dispose non seulement de réservés d'air,
mais aussi d'aliments pour au moins deux
jours.

L'entreprise du savant euisse est suivie
attentivement dans le monde entier. A l'al-
titude de 12 à 15,000 mètres, un appareil
tei que le eien devient le jouet des venta
et des autres éléments de l'atmoephère. On
peut atteindre à une vitesse allant jusqu'à
600 kilomètres à l'heure. Le professeur



Piccard n'a pas le dispositi! de chauffage
dans éà nacèlle et fait usage des rayons
du soleil pour se chauìffer.

Rappelons que la spbère en alùminium
pur, qui tiènt lied de nacèlle, a 2 m. 10 de
diàihétie. Elle est peinte moitié blànc, moi-
tié noir. Cette disposition des teintes sert
à l'échauffement et au xefroidissement de
la sphère et de l'atmosphère inférieure de
la cabine. -Le noir absorbe, en effet , la cha-
leur solaire et réchauffe le metal, tandis
que la partie bianche en rejetant cette cha-
leur et en subissant le froid ambiant, ra-
raìchit la sphère.

Une hélice euspendue àv l'enveloppe, à
15 ni. de distance environ de la cabine et
actiònnée de l'interieur, produit le courant
utile pour faire toumer la boule sur elle-
mème, de manière à J'explosér selon les
nécèssi-tés' aux rayons solaires.

Intérieurement, la cabine présente l'as-
pect d'un laboratoire en miniature. Sur des
tablettes fixées à méme la paro! métalli-
que lee appareils d'expérimentation aussi
nombreux que compliqués sont disposés.

•L'entreprise du professeur Piccard est
scientifique et n'a rien de sporti! Il cher-
che à s'élever avec un appareil coùteux et
compliqué au-dessus de Ja couche d'air, là
où le rayonnement cosmique a conserve
ses propriétés presque intégrales. Il espère
carter les radiations astrales parvenues
dans les espacés pénétrés et, au moyen
d'instruments spéciaux, les analyser, les
mesurer et les identifier.

M. Piccard enseigne depuis Ì922 la phy-
sique à Ja faculté des sciences apppliquées
de l'Ecole polytechnique de Bruxelles. Il a
dò nombreuses ascensions à son actif.

Le saint Suaire de Turin dans sa chàsse
d'argent

Hier, a eu lieu à Turin en présence des
.princes de Piémont, de l'archevéque ainsi
que de plusieurs princes de la Maison de
Savoie, la cérémonie de la déposition defi-
nitive du Saint Suaire dans la chapelle qui
porte ce nom. Après un Te Deum solennel
d'action de gràces, la relique, que les prin-
ces ont baisée, a été ronferai ee dans le
coffre en argent, dont Jes trois clés ont
été remises au prince de Piémont en sa
qualité de représentant du Roi.

Graves inondations en Anatolle
21 noyés

Des pluies torrentielles tombent dans plu-
sieurs régions de l'Anatolie, causant de
grands dégàts. Aux environ de Bozengui
la voie ferree est endommagée, ce qui a
cause un grand retard aux trains de la li-
gne Stamboul-Ankara. En Anatolle occiden-
tale les pluies ont ravagé, près d'Ouchan,
250 hectares et des torrents ont emporté
plus de 300 tétes de bétail. Cinq personnes
se sont noyées en Anatolde centrale. A
Amassia, Ies torrents ont cause de grands
dégàt et emporté un homme, hui t femmes
et deux enfante. Plus de 15 personnes ont
été blessées dans un éboulement et 11 mai-
sons ont été partiellement détruites. Le
« Croissant Rouge » vien t au secours des
sinistres. Les Communications ferroviaires
Amassia-Samsoun sont interrompues.

NOUVELLES SDISSES
L'importation de la benzine augmenté
De 1926 à 1930, l'importation , en Suisse,

de benzine et de benzol pour les véhicu-
les à moteur a plus que doublé. En effet ,
en 1926, on avai t imporle au total 761,000
quintaux contre 1,58 million en 1930. D'im-
portantes modifications sont intervenues
dans le xang de nos fournisseur. Alors
dans le rang de nos fournisseurs. Alors
du total de la benzine importée en Suisso,
cette proportion est descendue à 55 % pour
l'année 1930 et à 48 % pour les quatre pre-
miere mois de l'année en cours. Par con-
tre, la part de nos fournisseurs européens
a passe de 6 % en 1926 à 14 % en 1930.

| DON LICEI ! |
V (Pas permis) ^

par B. NEUILLÉS V
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Elle était vraiment d'une beauté royale ,

la jeune héritière , comme elle se tenait de-
bout , ce soir-Jà , recevant , avec sa gràce
un peu hautaine , ses nombreux invités. La
couronne d'or seyait à ravir à ses cheveux
bionds , tandis que le lourd manteau d'her-
mine fleurdelisé faisai t adtnirablement va-
ìoir sa taill e élancée et gracie-use avec
quelque chose de maj estucux dans sa dé-
marche.

Le lieutenant Le Marella! , pour obéir aux
désirs de Lucette , était cn Romèo , et il
semblai t Je portrait vivant de celui de la
Chambre rouge : on eut dit que le jeune
héros de Shakespeare était sorti de son
cadre pour Ja circonstance.

Mlle Pierny avait ehoisi un costume d'Ar-

Lfi part de la Russie, de 2 % en 1926, s'est
élévée à 4* % efl 1930 et' à 6 % pour IÌB
quètre ptèrhiers mòie de 1931. Quatti aù
pétrole d'origine asiatique, eon importa-
timi eh Sùisée a augmenté pendant les
quatre dernières années, de 25 à 37 %.

he tribut que la Suisse a payé en 1930
à l'étranger pour la benzine et Je benzol a
atteint la coquette somme de 40 millions
de francs. Si l'on ajoute à ce montani la
somme versée par la Suisse à l'étranger
pour les véhicules à moteur importés, on
arrivé au total respectable de 110 millions
de francs sur lequel Ja par t des Etats-Unis
d'Amériquè ressortir à .54 millions environ.
On voit, par ces quelques chiffres, que la
Suisse n'est pas un client négJigeable pour
ia grande République d'outre mer. Cette
dernière devrait bien s'en souveni r lors-
qu'elle élaboré dès tarifs douanière si pro-
hibitifs qu 'ils menacent de ruiner complè-
tement nos industries.

L'Université tessinoise
Hier s est réunie, à Bellinzone, la com-

mission nommée par le Conseil d'Etat pour
examiner le problèm e de la création d'une
Universi-tè teesinoise. La discussion a men-
tre de profondes divergences de vues. La
commission a décide de renvoyer tout Je
problème au Coneeil d'Etat pour renseigne-
ments entre autres sur la possibilité d'une
aide de la part de la Confédération et sur
l'utilité pour le canton du Tessin d'avoir
une Université.

Un drame a Bienne
Un drame rapide, mais qui a fait deux

victimes, s'est déroule, mercredi matin ,
peu avant 9 heures, dans le jardin d'une
brasserie de Bienne.

Une nommé Albert Rossi, 39 ans, a tire
deux coups de revolver sur une j eune fem-
me dont l'identité n'est pas encore établie.
Puis l'agresseur a tourné son arme contro
lui-méme et s'est tire un coup dans la tète.

La femme a été tuée eur le coup. Quant
à Rossi, il est decèdè à l'hòpital, où il
avait été transporté. Il s'agit de deux étran-
gers. On ne connait pas les motifs du dra-
me.

La sécurité des voyages en avion
Lore de leur fusion en « Swissair » les

deux Compagnies suisses de navigation
aérienne Ad Astra (fondée en 1920) et Ba-
lair {fondée en 1926) enregistraient un to-
tal de 3,2 millions de km. parcourus sur
leurs lignes légulières. . Cet immense tra-
jet correspondant à 8,3 fois la distance de
la terre à la lune a été effectu é eans qu'au-
cun passager n'ait été tue et sans qu 'au-
cun envoi de fret ou de poste ne se soit
perdu .

La Fète des Narcisses i
'Les visiteure de la Féte des Narcisses

devront se procurer , pour un prix très mo-
dique, une carte de Corso qui leur donne-
ra le droit d^assister au défilé de voitures
et automobiles fleuries dane lee principa-
les artères de la ville ; la carte de Corso
procurerà également de multiples avanta-
ges pendant la période du 5 au 12 juin ;
elle donnera droit entre autres à des ex-
cursions à prix excessivemen t réduit sur
les chemins de fer de toute la région de
Montreux-Vevcy ainsi que eur les bateaux
du Haut-Lac.

Un don du nègus au jardin zoologique
de Zurich

Le vapeur « Franken » est arrivé à Mar -
seille ayant dans eon chargement des ani-
maux vivante : girafes, lions, tigres, of-
ferts par I' empereur d'Ethiopie au Jardin
zoologique de Zurich .

Les cartes du ter aoùt
L'impression dee cartes qui seront mi-

ses en vente à l'occasion du ler aoùt est
près d'ètre terminée. Ces cartes postales
— il s'agit de deux sujete différents —

lequine qui Ja rendali étrangement sédui-
sante. Avec le petit feutre crànement po-
se, sur ses cheveux noir s frisés , le cor-
sele! de velours sombre moulant à ravir
sa taille minee , elle était d'une j oliesse
oxquise : en ces atours , elle semblait un
adoratole Grévin.

Vers minuit , l'aspect des salons était
vraiment féeriqu e : on se serait cru dans
un palais enclianté. La musique des tziga-
r.es, tour à tour endiablée ou Jangoureuse ,
aij outait son charme séduisant , foercait Jes
oreilles de ses mélodies troublantes : des
couples élégants glissaient sur les parquet *,
emportés par le rythme onduleux de la
valse.

Lotta éprouvait un sen timent de satisfac-
tion orgueilleuse. Appuyée au bras de Mau-
rice Le Marchal , avec qui elle venait  de
danscr , elle se promenait  lentement au mi-
lieu du bai , heureuse du succès de cotte
fète , sccròtement {lattee par tous ces hom-
mages dont elle -était l' obje t , recevant avec
une j oie visible les compliments et les fé-
licitations de tous ses invités.

'Quelle bell e chose que J' argent ! Com-
bien il lui était devenu précieux ! N'était-
ce pas à lui , en grande partie qu 'ell e de-

qu 'on pourra obtenir auprès des offices
de postes à partir du ler juillet, sont de
fòri bello venue et sj^nbolisent avec beau-
eoup de véracité le but pour léqunl elles
Ont été créées.

Le produit de la vente des cartes et des
insignes du ler ao{_t sera attrìoué oètte an-
née aux populations montagnardes victi-
mes des dommages causes par les élé-
ments naturels. Sur l'une des cartes, le
peintre apperizellois bien connu Liner, a
dessiné un jeune patre portan t eur ses
ópaules un lourd sac de fourrage et te-
nant d'une main une cordelette à laqueii e
sont àttachées deux petites chèvres blan-
ches. A l'arrière-plan, un paysage alpestre
et la silhouette d'un chalet rustique.

Tout, dans ce tableau, symbolise Ja lutte
opiniàtre et dure menée par les populations
de noe Alpee pour eubvenir à leurs be-
soins.

La seconde carte, dessinée par le pein-
tre tessinois M. Chiesa, est d'une inspira-
tion differente. Elle représenté un jeune
garcon faisant fletter un grand drapeau
euisse au balcon d'une jol ie maison de
campagne. De facture simpl e mais soignée
vaec des teintes chaudes, ces deux cartes
plairont certainement à nos populations.
Sur le verso, elles porteront, outre Je tim-
bre imprim é de 10 e, une représentation
artistiquement dessinée d'une des catastro-
phes naturelles qui ont ravagé notre pays
au coure de ces dernières années. L'une
représenté notamment le gliseement de
terrain du Kilchenstook. Comme pour l'an-
née dernière, un certain nombre de ces
cartes seront munies de timbres de la pos-
te aérienne.

Un deuil au « Paysan suisse »
M. Jacob Stalder, rédacteur du « Paysan

suisse », est mort hier matin à l'àge de 62
ans, après une longue maladie. Fils d'une
famille de payeans de Trachselwald, il
avait été élève du séminaire de Muristal-
den , à Berne. Il fut instituteur primaire
pendan t quelques années à Aarwangen ,
puis une année à Bàie. Il a ensuite occu-
pé le poste de secrétaire communal à Aef-
fligen , en Haute-Argovie. Il est entré à la
rédaction du « Schweizer Bauer » en no-
vembre 1908 et a rempli ces fonctions jus-
qu'à ces derniers jours, excepté pendant
les années 1917 et 1918, au cours desquel-
les il a été attaché au commissariai des
guerres. Depuis .1908, le défunt a redige
sans arrèt Ja feuille du dimanche du
« Schweizer Bauer ». M. Stalder avait Je
grade de major des #troupee de subslstan-
ce.

Les C. F. F. et les fètes
Après avoir prie connaissance d'un rap-

port sur la question de la concession de
facilités de transport à l'occasion de fétee
et autres manifestations, le conseil d'ad-
ministration des C. F. F. s'est rallié à la
manière de voir de la direction generale,
laquelle considero qu'en raison notamment
de Ja situation financière actuelle des C.
F. F. il n'y a pas Jieu pour le moment d'é-
tendre les facilités de transport accordées
aux voyageurs se rendant à des fètes, foi-
res, expositions, congrès et réunions.

Les niÉtes contre Geo ulamaie
M. Georges Oltramare, directeur du

« Pilori » et chef de l'« Ordre politique
national » avai t convoqué pour mercre-
di soir une réunion publique à la salle
communale de Plainpalais. Les communis-
tes qui avaient manifeste quelques heures
auparavant devant la prison St-Antoino, se
sont assemblée à la rue de Carouge. Un
certain nombre d'entre eux sont entrés
dans la salle et ont empcchó l'orateur de
faire son exposé. Lorsque M. G. Oltrama-
re monta à la tribune, il fut accueilli par
une bordée de coups de sifflets. La gen-
darmerie, qui avait été tenue en réserve,
fit irruption dans la salle à temps pour
empècher quo le peti t noyau de cipmu-

vait l'adulatimi de tous ces jeunes sei-
gneurs , si fiers de leur noblesse et leurs
parehemins. Et plus d'un parmi eux , elle le
savait , était prèt à lui offrir son nom et sa
couronne... Un sourire superbe se jouait sur
Jes lèvres de l 'héritiòre tandis qu 'elle se
complaisait dans ces pensées d'orgueil...

Maurice Le Marchal était aussi , ce soir
ià. plus empressé , plus tendre que jamais.

— Cousinc , murmura-t-il doucement aux
oreilles de Lotta , dont Je visage heureux
/avai t frapp é et enhard i en mème temps ,
cu vous voyant , on comprend la passimi
de Thibaut , comte de Champagne ! Sercz-
vous aussi cruelle que Bianche de Castil-
Jt ? repousscrez-vous toujo urs impitoya-
blement celui qui vous aimera et aspiro à
il 'honneur d'ètre le « mari de la Reine » ?

— O volage Romèo ! déj à infid èle A sa
Juliet te  éploréc ! répondit co qt ict tcm ent

Mlle Salvavne , s'amusant  à ta quiner  son
cousin com me elle le faisai t  quel quefois
par une allusimi à Lucette.

— Rassurez-voti s, belJc Reine ! l'amour
de Juliette pour son Romèo n 'était qu 'une
« Arlequiii 'ad e » !

Ce disanj iJ fait  voir à sa compagne Mlle
Pierny qui , entourée de jeunes gens et de

niÉttSS né eóit trop malmené. 5 communis-
tes furent arrètée, dont Me Vincent, avo-
cai, président de la Jeunesse communiste
de Genève.

Le calmo ayant été rétabli , M. G. Oltra-
mare a parie sur « Ce que l'on n'ose pas
dire ».

A la sortie de l'assemblée, les commu-
nistes qui étaient massés dans la rue de
Carouge, entonnèrent llnternationale et
crièrent t Assassin, assassin ». La gendar-
merie, cette fois-ci , déblaya complètement
la xue de Carouge et plusieure arrestations
furen t opérées.

En prévision de cette manifestation, tou-
te la gendarmerie, la sùreté et les gardes
ruraux avaient été mobUisés. Les indivi-
dus arrétés ont été conduits à l'hotel de
police où ils ont subi un long interrogatoi-
re.

Mortels accidents de travail
Un ouvrier nommé Joseph Rehm, origi-

naire d'Allemagne, mais domicilié depuis
des années à Davos rentrait chez lui en
poussant une brouette quand il a dégringo-
lé d'un mur d'environ trois mètres. Il s'esl
brisé les cótes et fait de graves lésions in-
ternés des suites desquelles il est mort. M.
Rehm était àgé de 63 ans, et marie.

A Lachen , mercredi matin , un macon
italien nommé Amilcare Zeliol i, 30 ans, cé-
Jibataire, était occupé à prolonger un
échaffaudage d'un bàtiment en construc-
tion lorsqu'il fut mis en contact par un
t-querre de metal avec la Jigne à haute
tension. 'La mort a été instantanée.

NOUVELLES LOCALES
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GRAND CONSEIL
Séance du jeudi 28 inai

Présidence : M. iG. de Kalbermatten

Les projets de décrets concernant les
corrections de cours d'eau semblent n 'in-
téresser que médiocrement Jes députés.
Aussi est-ce devan t un petite salle que le
président ouvre Ja séance.
Projet de décret concernant la correction

des torrents de Zinal
Rapporteurs : MM. Delaloye et Imhoi.
L'entrée en matière est votée.
Ses frais de réfection sont évalués à fr.

85,000 à supporter par la commune d'Ayer.
L'Etat contribuer a pour une part de 20 %
versatale par annuite de 5000 francs .

A la demande de la commission , le con-
sortage des hòtels de la région , qui benefi-
cio de ces travaux , sera mis à contribution
également.

Les travaux devront ètre terminés dans
une périod e de 4 ans.

L'urgence étant d-emandée et obtenue , le
proj et est adopté après deux débats.

Proj et de décret concernant la réfection
de la route Charrat-Fully

Rapporteurs : MM. Pot et Kenzelmann.
Ce proje t concerne la réfection de la rou-

te de Charrat-Fully, dès la gare de Charrat
au village de Fully i vers l'Eglise ».

Le coùt de ces travaux est estimé à 80
mill e francs dont 68,000 fr. pour les travaux
à l'extérieur de la locali té et fr. 12,000 pour
l'interieur.

Les frais de ces travaux sont à la charge
de la commune sur le territoire de laquelle
ils sont accomplis. L'état contribué par les
subsides suivants :

50 % des frais de réfection à l'extérieur
de la localité pour les frais de réfection à
l'interieur.

Le paiement de ce subside s'effectuera
par annuite de 8000 francs.

Ses travaux seront exécutés dans une
période de 3 ans.

Le président de la commission Revaz de-
mande et obtient l'urgence.

Le proj et est adopté en ler et 2me débat.
Rélargissemeiit de la route de la vallèe

de Saas
Rapporteurs : MM. Gailland et Schnyder.
La route actuelle de la vallèe de Saas est

actuellement d'une largeur de 3 m. 30. Ces
dimensions étant notoirement insuffisantes ,
à la demande des communes de Eisten ,
Balen , Grund , Fee et Almagell , le Conseil
d'Etat propose l'élargissement de cette rou-
te de 3 m. 30 à 4 m.

Les communes intéressées sont égale-
ment autorisées à porter à 4 m., la lar-

j eunes filles ne devait pas s'ennuyer ni les
^nnuyer  non plus, à en juger par les jo-
yeux éclats de rire qui s'échappaient du
groupe.

— Et Romèo se console facilem ent de
J'infidélité de sa dame , continua le Jicute-
nant , de cette voix caressante qui Jui était
particulière. il est amoureux de la Reine ,
ne le savez-vous pas ? Il attend humble-
ment le bon plaisir de Sa Majesté pour
déposer à ses pied s et son cceur et sa foi...

Lotta rou git,  cornine elle répondait d'un
ton un peu badili :

Bianc he de Castille s'amuse trop ce
soir pour songer aux affaires sérieuses !
il faudra quo le comte de Champagne, le
sciigneur Romèo attende un autre moment
pour solliciter une audience royale !

Plaisantait-elle ? fallait-il espérer ?...
Les yeux bleus de l'ofificier, ces yeux

!'Jeins de rève et de tendresse interrogò-
rent curieusement le beau visage dont l'ex-
pression , habitucllement un peu fière , était
adoucie à cet instant par un sourire.

L'orchestre qui avait repris une valse cn-
trainante fi t  taire toutes Ics conversations ;
Jes couples s'unirent de nouveau et Lotta ,
réclamée par son partenaire , s'éloigna, lais-

geur d'une second e section Lehne-Balen <Je
la mème route.

Cette àutoTisatiOfl' est donnée sans pré-
judice à l'octroi ultérieur d'un subside ponr
les dépenses résultant de cet éJargissement.

Les rapporteurs Jlsent successivement de
longs poèmes chan.tant la beauté des sltés
de la vallèe de Saas, .et terminent en priant
la Haute Assemblée d'adopter ce projet
d'élargissement.

M. le député Perrlu plaide avec chaleur
1 élargissement de la route de Saas.

M. Papilloud s'inquiète de cette nouvelledépense qui occasionnera cet élargisse-
ment. II se demande comment l'Etat comp-
ierà boucler ce nouevau trou dans la cais-se.

M. Couchepin s'étonn e que le projet de
décret n 'indique aucune chiffre ni pour iedevis , ni pour la participation de l'Etat.

M. Walpen remplacant le chef du Depar-
tement de l'interieur, dònne les explications
nécessaires à M. Couchepin.- Il s'agii d'une
augmentation de 500,000 francs sur le droit
total , ce qui porterai! la part de l'Etat à
225,000 francs.

M. Delacoste appuyant une proposition de
M. Fama propose de renvoyer le projet àla commission pour étud e, de facon à ce quel 'assemblée fixé e sur Jes chiffres exacts ducoùt de ces travaux d'élargissement.

M. le député Petrig explique que le de-par tement federai de l'agriculture et desforèts , après avoir pris connaissance desrapports des experts, a reconn u l'utilité et
la nécessité de l'élargissement de la rou-te de Saas, et que ce Departement avaitécrit à J'Etat du Valais pour J'inviter à pré-senter au plus vite à la haute assemblée
un projet de décret d'élargissement. En cequi concern e l'absence des chiffres le dé-puté Petrig rappelle qu 'il en a été fait dememe lors du projet de la route de Salvan.
Il s'oppos e énergiquemen t au renvoi.

M. Walpen propose d'accepter le chiffrede 5000,000 francs donne par l'ingénieur
Muller comme devis à inserire dans le pro-j et de décret , de facon à pouvoi r dès au-jourd'hui entrer en matière.

Le député Dellberg déclare s'opp oser au
renvoi. Il serait préférable que le Conseil
d'Etat inscrive dans le projet le montani
du coùt des travaux soit 500,000 francs , ain-
si que le subside de l'Etat de 45 %.

M. Escher prétend qu 'on ne peut discu-ter les propositions de renvoi , sans voter
l'entrée en matière. Et l'entrée en matièren'est pas votée, cela équivaut à un renvoi .
Si elle est votée, M. Delacoste pourra à cemoment fair e sa proposition de renvoi .

M. le conseiller d'Etat Walpen donne Ja
déclaration suivante : Toute la route de-
puis Stalden jusq u'à Saas-Fée sera élargie
à 4 m. pour le prix de 500.000 francs. Un
renvoi ne modifierait point ces chiffres . En
sorte qu 'on pourrait discuter Je décret en
premier débat et fixer Jes seconds débats
pour une séance ultérieure.

M. Escher insiste pour qu 'on vote tout
d'abord l'entrée en matière.

M. Delacoste et M. Fama se déclarent sa-
tisfaits des explications du chef du departe-
ment Walpen et retirent leurs propositions
de renvoi.

L'entrée en matière est votée.
M. le député Schnyder, rapporteur alle-

mand de Ja commission , donne quelques dé-
tails techniques sur la route.

M. Walpen propose de renvoyer l'article
2 à la commission.

M. Delacoste affirme qu 'il serait préféra-
ble de renvoyer les art. 2 et 3 à la com-
mission, qui devrait rapporter demain.

Mise aux voix la proposition de renvoi est
adoptée à la grande maj orité.

Projet de loi sur la protection ouvriere
Rapporteurs : MM. Maurice de Torrente

et Guntern.
Les rapporteurs donnent lectur e drun long

message du Conseil d'Etat , puis font un
historique de la réglementation de la durée
du travail , jusqu 'à Ja constitution federale
de 1874 dont l'art. 34 pernii! d'édicter la
loi de 1877 sur le travail dans Jes fabriques.

Survin t la loi de 1914 qui ne trouva son
applicatio n qu 'en 1917 seulement, puis cel-
le de 1919 et cell e de 1922, cette dernière
rej etée par le peuple.

Les deux rapporteurs, après avoir lon-
guement pressenti les avantages du projet
de loi qui semble concilier Jes intérèts les
plus divers, le recommandent à Ja haute
assemblée et demandent l'entrée en matiè-
re.

Collision mortelle
Un accident mortel s'est produit sur la

route cantonale entre Charrat et Martigny,
au lieu dit « La Pointe ». Un jeune homme
de Gampel, mais habitant Lausanne, M.
Alfred Valentini, revenait en motocyclette
d une visite à ses parents, lorsq u il entra en
collision avec une automobile conduite par
M. Ferrerò fils, à Sion. Le choc fut terri-
ble et le malheureux jeune homme a suc-
combé peu après à l'infirmerie de Marti-
gny, où il avait été transporté d'urgence.

sant Je jeune lieutenant sous le charme de
ce sourire énigraatique, sous l'émotion du
serrement de main un peu prokmgé peut-
étre. Le j our eommencait à poindre lorsque
ia fète pri t fin et que Jes derni ers invités
se retirèrent. Lotta et Lucette , énervées
par Ja danse, restèrent longtemps encore
à causer du bai et des divers incidents
de la soirée. Elles étaient toutes deux dans
la chambre de Mlle Pern y

— Je ne me suis jamais tant 'amusée de
ma vie ! s'écria cette dernière, les yeux
encore brillanta de plaisir Lotta , tu étais
j olie comme un rève ! continua-t-elle avec
sa mobilile d'esprit ordinane. On n 'enten-
dai t que des éloges enthousiastes de Bian-
che de Castille. 11 n 'y a que ce grincheux
de Raoul de Torcy qui criti quait ton costu-
me, pretendali ! que tu avais trop sacrifié
à la fantaisi e aux dépens de l'histoire.

— Par exemple , se réeria Lotta, j'ai fait
copier jus qu 'aux moindres détails de Ja
gravare qui m'a été envoyée par la Biblio-
thèque Nationale. Attends, je vais te la
chercher ; tu verras s'il y manque quoi que
ce soit.

<A suivre.)



Le duel Briand-Franklin-Bouf lion
Après avoir atteint l'altitude de 16*000 mètres, le professeur Piccard atterrit heureusement

Pour son malheur, l'imprudent motocyclis
te roulait à gauche au moment de l'acci
dent.

La Ffite taDlonale de [hait a Sierre
Renseignements

La place de fète et la Halle des Con-
cerie se trouvent sur la place des Écoles ;
le Casino, à la Grande Avenue.

Les concours d'exécution auront lieu à
Ja Halle de Gymnastique pour toutes les
divisions. Seul le concours pour les chceurs
mixtes-dames aura lieu au Cinema.

Les concours à vue auront lieu à la sal-
le de fète de l'Hotel Bellevue.

Le concours de chant grégorien aura
lieu à l'église paroissiale.

Les auditeurs des concours de lecture
à vue ne sont autorisés à quitter le locai
que lorsque toutes les sections d'une divi-
sion ont concouru.

Offices divins
L'office divin aura lieu à 8 h. à l'égli-

se paroissiale. Les sociétés se présenteront
avec leurs drapeaux qui prendront place
au chceur de l'église.

«Messe paroissiale à 9 heures.
Pare pour autos et autocars

Les véhicules à moteur seront garés au
champ de foire de Sierre, à l'entrée ouest
de la ville.
Publications officielles et cartes d'entrée
Carte de fète pour les deux jour-

nées (log. hòtels) Fr. 16.—
Carte de fète pour les deux jour-

nées .(log. dortoirs) Fr. 14.—
Carte de fète pour le samedi ou

le dimanche Fr. 8.—
Carte de repas (vin compris) Fr. 5.—
Passe-partout Fr. 3.—
Entrée aux concerts du samedi Fr. 1.50
Entrée aux concerts du dimanche Fr. 1.50
Entrée aux concours Fx. 1—
Livret officiei Fr. 1.—
Insigne officiei Fr. 1.—
Billets de loterie Fr. 0.50

Les cartes de lète sont en vente auprès
du Comité des finances jusqu'au samedi
à midi. Dès le samedi à midi elles seront
vendues exclusivement aux caisses à l'en-
trée de la cantine.

Les passe-partout, les entrees aux con-
cours et les livrets sont vendus à toutes
Jes caisses.

La campagne
On nous ecnt :
L'état de la campagne est des plus ré-

jouissants. Favorisée par une temperature
chaude, la vigne se développé rapidement;
Ja sortie a été magnifique et il va falloir
bientòt procéder à la « lève », ou aux ef-
feuilles, comme disent nos bons voisins
du cantons de Vaud. On peut déjà voir
queqlues ceps en fleurs dans les endroits
bien exposés.

Les vergers sont prometteurs. Les ceri-
siers qui avaient tant souffert, les précé-
dentes années, des effets de la criblure ,
sont bien charges cette année. A Sion, on
a déjà commence la récolte des premiers
fruits. Dans le couran t de la semaine pro-
chaine on cuei-l lera les premières fraises.

La récolte des asperges touche à sa fin.
La production des dix derniers jours a été
forte en raison de la temperature favora-
ble.

Inogmiioi k MUR de Moethey
Tous ceux qui aiment rire copieusement

se donneront rendez-vous , samedi 30 mai,
à 20 h. 30, dans Ja magnifique salle de
spectacles du nouve l Hotel du Cerf , à Mon-
they, à l'unique soirée de gala de « Cornet
à la crème s, une amusante operette dont
voici les titres des trois actes : 1. « Chaste
ju squ'au bout ; 2. Ali Babà et lee 40 dou-
ceurs ; 3. Quand ca mord , ca piqué ! »

Il faut voir J'inimitabl e comique Almar
en apprend confiseur Corne t à Ja crème ;
à lui seul, il vaut le prix du billet. M. Ma-
rius Chamot , du « Théàtre Vaudois », est
irrésistiblemont dròle en patron pàtissier
de la Suisse allemande , Rudolf Zuckor-
man n. Les artistes sont jolies ; elles jouent
et chantont bien ; la musique est ravissan-
te, de nombreux airs sónt bissés.

'La vente des billets continue chez Mlle
dovanola, cigares, à Monthey, et samedi
soir dès 19 h. 45 à la caisse du théàtre.

SION. — La jeunesse délinquante. —
On nous écrit : Depuis quelque temps s'è-
Jevaient régulièrement des plaintes de di-
vers commercants au sujet de la dispari-
tion de marchandises comestibles et au-
tres. Au surplus, des étran gers de passage

dans le chef-lieu constataient que leurs
voitures automob iles étaient allégées de
l'un ou l'autre objet, plus spécialement
d'appareils photographiques pour lesquels
Jes voleurs paraissaient avoir une prédi-
lection marquée.

Le brigadier Favre a réussi à mettre la
main sur les auteurs de ces vois ; ce sont
de jeunes malandrins, organisés en bande,
ayant leur chef et mème, dit-on, des ar-
mes à disposition.

'Nous ne voulons pas empiéter sur le do-
maine de la justice ou de la police, mais
nous croyons que les auteurs de ces dé-
lits relèvent plutòt du Service médieo-pé-
dagogique que M. le Dr Répond, aidé de
Mlle Guex, a institué à Monthey, et dont
le « Nouvelliste » a parie récemment.

La plupart des jeunes gens impliqués
dans l'affaire sont des victimes avant tout
d'une lamentable éducation ou n'ont pas
été éduqués du tout. Les autres se sont
tout simplement laissés entrainer.

t Mademoisellê  Mario Haegler
.Nous rappelons que les obsèques auront

lieu à .St-Maurice, le samedi 30 mai 1931,
à 10 h. 45. Le convoi partirà de la maison
mortuaire

LES SPORTS
FOOT BALL

Le championnat suisse
Interrompu à cause du match interna-

tional Suisse-Ecosse ,le championnat re-
prendra dimanche avec une nouvelle sè-
rie de finales, qui sont : Young-BoysJ31ue:
Stare, Grasshoppers-Chaux-de-Fonds et
Nordstern-Urania ; trois beaux matchs aux
résultats si incertains que nous ne pouvons
nous résoudre à nous prononcer sur leur
issue.

Pour le classement romand , Etoile re-
cevra Je Lausanne-Sporte, un match nul
est probable ; Racing aura la visite de
Servette et devra certainement s'incliner ;
enfin Monthey jouera son ultime match
contre Cantonal-Neuchàtel, tout en espé-
rant une victoire montheysanne, nous
sommes pourtan t porte à croire que les
Neuchàtelois l'emporteront de peu.

Dans les séries inférieures , Sion aura la
visite, en match d'appui , du Lancy I (Ge-
nève), cette dernière équipe nous étant
tofalement inconnue , nous nous abstenons
de tout pronostic, souhaitant pourtant
bonne chance à nos amis sédunois.

Met.

Le match Valais-Vaud
La rencontre traditionnelle Valais-Vaud

aura lieu le 7 juin à Martigny. L'equipe
vaudoise s'annonce de première force. Sa
composition definitive sera publiée sous
peu.

De son coté le Valais alignera , à peu de
chose près, Ja formation qui vient de fai-
re ses preuves à Thonon en traitant d'égal
à égal avec les scloction nés des Savoies.

Ayant bénéfi cié des enseignements
lournis par ce match , Je Comité canto-
nal a encore etivisagé quelques modifica-
tions de détails qui donneron t le meilleur
équilibre et permettront le maximum de
rendement au « onze » qui aura l'honneur
de défendre les couleurs valaisannes.

Le Football-Club St-Maurice
se reconstitue

Gràce à l'impulsion de quelques spor-
tifs , surtout' désireux de redonner au foot-
ball à St-Maurice, la place à laquelle il a
droit , il vient de se constituer en notre
ville, un comité d'initiative pour remettre
à flot le FootbaU-club St-Maurice et per-
mettre aux jeunes gens de s'adonner à no-
tre beau sport.

Une assemblée constitutive definitive
aura lieu lundi prochain , ler juin , à 20 h.
30, à l'Hotel de la Dent-du-Midi.

Nous faisons un preseant appel à tous

Un médecin reconnait la haute valeur
de l'activité +* * éJ .̂ 0

du curé y t f 'ì f hr ìMi
Il écrit : C'est dans la composition du me
lange e VIRGO », créé par le cure herbe
riste Kunzle à l aide de précieuses subs
tan ces complémentaires — céréales,
giands, figues caramélisées et autres fruits
des tropiques, que résident les propriétés
Lsalutaires de cette boisson.
Vous aussi devriez accorder votre confian-
ce au mélange VIRGO du cure Kunzle.
Nouveau prix : Fr. 1.35 Je paquet de 500 er.

Notre Service iÉlégraphiooe e
A la Chambre frangaise,

M. Franklin-Bouillon attaque
M. Briand

PARIS ,28 mai. (Havas.) — La Cham-
bre a repris à 15 h. 30 see travaux inter-
rompus au moment de l'élection présiden-
tielle. Le président de la Chambre deman-
de quel jour le gouvernement propose pour
l'interpellation de M. Franklin-Bouillon.
M. Lavai, président du Conseil se déclare
à la disposition de la Chambre.

M. Franklin-iBouillon monte alors à la
tribune. Il reproche à M. Briand de ne
pas avoir, à Genève, combattu l'Anschluss
et d'avoir suivi M. Henderson pour piacer
la question de l'Anschluss sur le terrain
purement économique. Nous n'avons rien
obtenu et nous avons dù dépenser 150 mil-
lions de sehillings.

Il est à regretter qu'à la B. R. I. la Fran-
ce n'ait pas défendu ses droits. « M. Fran -
klin-Bouillon parlant du vote du 13 mai
déclare : Nous avons vote contre la poli-
tique de M. Briand et non contre lui-mè-
me. »

S'adressant à M. Briand, M. Franklin-
Bouillon lui. reproche d'avoir dit qu'il y
avait deux politiques : la sienne, c'est-à-
dire celle de la paix et un autre qui serait
la guerre. « M. Briand monte à la tribune.
Il déclare que M. Franklin-Bouillon mèle
la politique intéireure à là politique exté-
rieure. M. Briand expose.les raisons pour
lesquelles il est reste aux bancs du gou-
vernement . J'ai lente une chose, je n'ai
pas réussi, un autre que moi agira de son
¦mieux. Le gouvernement m'a dit que je
n'étais pas diminué moralement. Mainte-
nant c'est le moment de parler en matiè-
re de politique extérieure. M. Briand re-
lève les attaques violentes dont il a étó
l'objet depuis des mois mais dans les en-
couragements qu'il a recus de persévérer
il a puisé les forces nécessaires pour res-
ter à sa place. 11 déclare qu'il n 'y a pas de
gens en France qui ne veulent pas la
paix. Abordan t la question de l'Anschluss,
M. Briand affirme que la délégation fran-
caise, qui avait recu la mission de faire
obstacle à l'Anschluss, a rempli sa mis-
sion de son mieux à Genève.

les jeunes gens désireux de se joindre à
nous pour qu 'ils viennent nombreux à la
susdite assemblée ; tous seront Jes bien-
venus.

Nous espérons que notre effort sera
couronne du succès qu'il mérite et c'est
dans cet espoir que nous disons à tous : à
hindi, en masse, jeunes sportifs , à la Dent-
du-Midi !

Le Comité d'initiative.
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Echo Illustre. — Mise en garde . — On
nous écrit :

11 nous revient de divers còtés que des
agents peu scrupuleux présentent à nos fa-
milles des revues illustrées suisses en si-
gnalant que ces revues sont catholique.
Nous sommes en mesure d'affirmer que
nous n 'avons en Suisse rom ande , et impri-
mée en fran cais, qu 'une seule revue de fa-
mille catholique. C'est l'« Echo illustre »,
créé sous les auspices de N. N. S. S. les
évèques de Suisse romande. Nos familles
catholiques doivent dono , par esprit de so-
lidarité et par intérèt -personnèl , refuser
tout agent qui présente une revue de fa-
mille autre que l'Edio illustre. D'autre part ,
que l'on veuille bien signaler à Ja direction
de l'È e ho illustre Jes noms des personnes
et des revues suisses qui se présentent
comme catholiques. iC'est un acte déloyal
qui a fait déj à des dupes et que nous nous
réservons de faire poursuivre.

'Directeur de l'Echo illustre.
Abbé Car lier

La PATRIE SUISSE du 30 mai publié
entre autres actuaJités, des vues du pare
zoologi que de l'Exposition coloniale de Pa-
ris, de la fète des fl eurs de Tokio, des pro-
cessions de Dublin , de l'installation du
Grand Conseil et du Conseil d'Etat neu-
chàtelois, de Ja réunion des anciens élèves
du collège de Morges, etc. Le Dr Debriès
nous parie d'Hollywood , la ville du cine-
ma. J. Beuret évoque une belle scène de la
vie d-es paysans bernois , cependant que
M. P. Meyer de Stadelhofen poursuit son
amusant voyage en Suisse. R. Al. Moser
décri t la vie musicale en Suisse, J. Bauler
des expériences de phototélégraphie. En-
fin , les lecteurs de la «Patrie Suisse » li-
ront avec intérèt un article sur les mémoi-
res de Grock.

Par le choix des suj ets et des collabora-
teurs , la Patrie Suisse s'aifirme de plus en¦plus comme le j ournal de la famille roman-
de. La Patrie Suisse mérite sa vieille et
belle réputation.

Le professeur Piccard
atterrit

Il a atteint l'altitude de 16.000 mètres
INNSBRUCK, 28 mai. (Ag.) — Le cor

respondant de l'Agence Wolf fait savoir
que la gendarmerie de Solden, le poste le
plus élevé du vallon de Oetz, a annonce à
9 heures ce matin avoir apercu le ballon
du professeur Piccard mercredi soir à 21
heures, c'est-à-dire 12 heures auparavant.
Le ballon se trouvait à environ 5000 mè-
tres d'altitude, et eurvolait le village. A
21 h. 15 le ballon a passe au-dessus de
Vent (Vallon d'Oetz). Il a franchi la fron-
tière peu après entre le Nògerkogel et le
Storkkogel, deux sommets de 3000 mètres.

D'après ces renseignements, le' ballon
aurait réussi à passer les alpes de Stu-
bai et planerai! au-dessus du 'territoire .ita-
lien, mais au-dessus d'une contrée de gla-
ciers des alpes de l'Ostata!, dont les som-
mets atteignent tous presque 4000 mètres,
ce qui constitue pour le ballon un danger
considérable .Les nouvelles manquent de-
puis lors.

-INNSBRUCK, 28 mai. (Ag.) — La sta-
tion d'aviation d'Innsbruck communique
que le ballon du professeur Piccard a tou-
che terre dans les alpes de TOetztal. Le
ballon, ajoute la station, repoee mainte-
nant sur un glacier.

La place d'aviation de Munich donne le
méme renseignement, sans toutefois af-
firmer que le ballon est maintenant sur
un glacier.

JiNNSBRUCK, 28 mai. (Wolf.) _ Sui-
vant une communication du commande-
ment des carabiniers de Meran , le ballon
de Piccard aurait atterri dans le Schnal-
sertal, à l'ouest de Meran, au versant me-
ridional des Alpes d'Otztal . Le bureau des
postes de Kartau, le . plus élevé de toute
la vallèe, ne sait rien sur un atterrissage
du ballon et déclare n'avoir pas apercu
d'aéronef. Toutefois, il se peut que le bal-
lon ait pu se poser dans la partie la plus
retirée de la vallèe du Schnalsertal. Il se
peut aussi que l'information faisant con-
naitre ratterrissage ait été donnée par une
station militaire italienne à Ja frontière
directement au commandement des cara-
binie re. Un détachement serait déjà par-
ti de Meran pour procéder aux travaux de
secours.

A 11 h. 15, une nouvelle dépèche est
parvenue à Innsbruck disant que le bal -
lon ne s'était pas pose dans le Sehnalser-
thal mais bien au passage du Jauffen (en-
tre Sterzing et St-Léonard, Tyrol meridio-
nal). Cette Information ne semble pas
exacte.

Retrouve
INNSBRUCK. 28 mai. (B. C. V.) — Sui-

vant une dépèche de Solden, dans l'Oetz-
lat, le ballon du professeur Piccard aurait
atterri au Gros Gurgler. Il n'est pas possi-
ble de donner de Gurgl l'endroit exact où
l'aéronef s'est pose. Une expédition de se-
cours composée de M. Schreiber, aubergis-
te de Gurgl , de deux civils, d'un douanier
et d'un gendarme est partie sur les lieux.
Dans Jes régions frontières des Alpes
d'Oetztal, Jes détachements de carabiniers
et d'alpins ont été alertés afin de procé-
der aux recherches du ballon et de ses
deux occupants.

¦INNSBRUCK, 28 mai. ,(B. C. V.) — On
voit distinctemen t le ballon du professeur
Piccard de Ja cabane de Pirch, apparte-
nant au cercle de Gurgl. Il est sur une
montagne de .près de 2500 m. d'altitude. II
faudra trois heures pour atteindre l'en-
droit où il se trouve. Il ne faut guère s'at-
tendre à des détails'avant trois heures de
l'après-midi . C'est du moins ce qu'affirme
le poste de gendarmerie. On n'a apercu au-
cun des occupants. Cest vere 10 heures
du matin que le ballon a été vu pour Ja
première fois à terre.

INNSBRUCK, 28 mai. (B. C. V.) — Sui-
vant une informatica particulière de l'ob-
servatoire aérien de Munich , parvenue à
12 h. 15 Jes deux occupants du ballon du
professeur Piccard auraient été trouvés
sans connaissance. Des avions seraient
partis de Munich au secours des deux aé-
ronautes.

SOELDEN, 28 mai. (B. C. V.) — Le vo-
yage du professeur Piccard aurait entière-
ment réussi. Le ballon a atteint 16.000 mè-
tres d'altitude . L'atterrissage a eu lieu

fWhonlQDe
mercredi soir à 22 heures près de Gurgl.
Le professeur et son compagnon sont saine
et saufs. Ils sont sur le chemin du retour.
Le ballon et tous les instruments sont en
bon état. Le professeur Piccard a envoyó
des télégrammes faisant part de leur réus-
site. m

SOELDEN, 28 mai. i(B. C. V.) — On ap-
prend encore ce qui suit sur l'atterrissage
du ballon de M. Piccard : A 8 heures MM.
Falkner, maitre d'école, Gstreia, maitre de
ski, et Gruner sont partis de Ober-Gur-
gler, à 10 h. 30, pour se rendre à l'endroit
où le ballon était descendu à terre. M. Pic-
card et son compagnon étaient déjà sortis
de la nacèlle et ils allaient gravir une
paroi de rocher. Une fois réunis les trois
nouveaux venus leur offrirent du thè. M.
Piccard et son compagnon ont déclàré
avoir une soif cuisante. Ils avaient enco-
re de quoi manger dans leur ballon. Tous
deux se portaient à ravir et déclarèrent
qu'ils sont obJigés de passer la nuit dans
la nacèlle.

Les félicitations du Conseil federai
BERNE, 28 mai. — A la nouvelle de

1 atterrissage du professeur Piccard et de
son compagnon , M. Haeberlin, président
de la Confédération, leur a adresse Je té-
légramme suivant :

« Je vous félicite , au nom du Coneeil fe-
derai, pour votre magnifique exploit qui
remplit de fierté tous les Confédérés. »

BERNE, 28 mai . — M. Pillet, au nom
du departement federai des chemins de
fer a adresse un message de félicitations
les plus chaleureuses du pays aux hérol-
ques explorateure.

Une barque coupée en deux
EOKERNFOERDE, 28 mai. .(Wolf.) —

Un grave accident s'est .produit jeudi ma-
tin dans la paie d'Eckernfcerde. Une bar-
que occupée par trois personnes a été
heurtée par un bateau et coupée en deux.
Un dee occupants a été sauvé mais son
fils et sa belle-fille ont été noyés.

La grèle sur le Bordelais
BORDEAUX, 28 mai. (Havas.) — Un

orage de grèle d'une extrème violence a
ravagé de nombreuses collines de la Gi-
ronde. Les vignobles ont beaueoup souf-
fert notamment dans le canton de Cadella
de Villenave et Lignan.

Berger foudroyé
STRASBOURG, 28 mai. (Havas.) — A

CcJroy-La Roche, un jeune berger àgé de
13 ans, qui gardait un troupeau de vaches
a été tue par la foudre ainsi que tout son
bétail, comprenant une dizaine de bètes.

On désarme ? !
LE CAIRE, 28 mai. (Havas.) — Le Ca

bmet a décide la création d'une aviation
militaire. 11 a décide en outre de suppri-
mer la ristourne sur les cigarette et le ta-
bac exportés d'Egypte.

Chi va piai?©, va sane
GENÈVE, 28 mai. (Ag.) — Jeudi après-

midi Ja conférence international e du tra-
vail a nommé trois vice-présidents. Pour
le groupe gouvernemental M. Bramsnaps,
pour le groupe patronal , M. Gemmili (Afri-
que du sud) et pour le groupe ouvrie r, M.
Schurch , délégué ouvrier. Les groupes se
sont ensuite réunis pour la désignation de
Jeurs fonctions dans les diverses commis-
sions. La conférence prendra acte du re-
sultai de ces délibérations vendredi ma-
tin.

Les Révérendes Sceurs de la Charité ont
Ja profonde douleur de faire part de la per-
le ctfuelle qu 'elles viennent d'éprouver en
la per sonne de

Mademoiselle Marie Haegler
aspirante

très pieusement décédée en leur noviciat
de La Roche sur Foron.

Les obsèques auront lieu à St-Maurice
le samedi 30 mai , à IO h. 45.

Priez pour elle
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ÀW-f qu 'en 1830 qu 'un chimiste allemand
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«Wsence de la substance excitante et
«W souvent nuisible. Pendant 77 ans, la
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* science s'est appliquée à ró-
soudre le problème de la dé-
caféination . Les efforts de
plusieurs générations ont art-
fin abouti à notre epoque au
succès complet du progrès
scientifique et technique. Des
hommes de genie ont dote
l'humanité du bienfait long-
temps attendu du café déca-
féiné. Le café décaféiné Hag
a. pendant les 24 années de

^
, , son existence , conquis le

MMM monde civilisé.
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n B Maintenant  des millions de personnes
Wmk boivent du café Hag, vivent sans ca-
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KA évitent les effets souvent très fà-
l|> cheux de la caféine, parce qu 'elles
« & en ont davantage d'agrément et
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^È Ok Profitez donc de cette conquète
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1000 montres de poches pr messieurs
de la célèbre marque :„ Valence "

à titre de reclame dans le Valais sont ven-
dues pour quelque temps seulement

r P. 0«- 13 DI6CG¦ ¦ ¦ mwm m*m *M ¦# ¦ mMrmawmàw

robuste, elegante, précise, bon marche, la
montre ,, VALENCE " est livrèe avec bulle-
tin de contróle et garantie écrite de 5 ans.
Modèle No 3 comme cliché.

BUGNET, Case Rive, Genève

|̂ ^P**B^^^^^Z-:-̂ ^_P^^^BMI *aw* mr Ŝi

L_m__G_____0__________^ 'JADENS (6RUYERE J

Hotel des Postes, Monthey
A vendre pour cause de dómolition

_E__ ____,'V Dimanche 31 mai _B_ E? YITUÌni fl> aès 13 h. »CJW

Festival Musical
donne par Ies Musiques de l'Est

500 exécutants
Grand Cortège

La Féte aura lieu par n'importe quel temps.

menuiserie, couverture et mobilier
Pour tous renseignements s'adr. à H. Cardis,
entrepreneur et pour visiter à M. Roh, tenanc.

Compagnie d'assurances
desi re faire des

placementsOù faut-il m'assurer? = hypothécairesAuprès de

Assurance Populaire à long terme. S'adresser par écrit sous chiffres
P 12761 A à Publicitas, Sion.

de la Société suisse
d'Assurances générales sur la vie humaine à Zurich

; basée sur les principes
" Tous les bénéfices

de la mutuante. ¦

aux assurés 1

Agent general

TRANSPORTS FUNÈBRES
A. MURITH S. A.

Pompes Funèbres Catholiques
G E N È V E  404-3

CERCEUILS - COURONNÉS MORTUAIRES
Dépòts dans le Valais :

SION : Cscar MARIÉTHOD Tel. 181
SIERRE : VICARINI & CALOZ Tel. 27*1
MONTANA : R. MÉTRAILLER Tel. 26
MONTHEY :BARLATEY & CALETTI Tel. 65
MARTIGNY : A. MOULINET Tel. 225

Ch. Daiber , Rue du lion d'Or 2, Lausanne
Représentant 16 Z S

Edouard Longhi, Martigny

Atitetez an Comiitolr Agiuole et Industrie!
S. Girod. Bex Fvnnriitinn rin miei ailiu il bon ni

Bex-les-Bains

PI. du Marche
Qualité brun

Bidon de 2 '/ i kg.
clair
fr. 3.-

Ire qualité. Jaune
(Jolis Bidon de 2 Va kg fr. 3.8o

5 kg. „ 5.5o btdons „ „ 5 kg„ 10 kg. „ io.5o «ernia: „ „ 10 kg
„ i5 kg. „ i5.5o bleu) „ „ .5 kg

Pour quantités importantes prix spéciaux.
partir de 5 kg. on remplit les bidons à fr.

et fr. 1.40 le kg. poids net.

,. 7-5o.. *4--
„ 20.-vos Huiles Verms, Couleurs, PinceauX Pour quantités imp0rtantes prix spéciaux. A

BrOSSene, Loruage partir de 5 kg. on remplit les bidons à fr. 1.-
vos graines potagères et fourragères et &. i.4o le kg. poids net.

toutes contròlées 2532 ExDédition de miei artificiel. JOS. WOLF. CoireExpédition de miei artificiel , JOS. WOLF, Coire

imurupsst
blancs seulement)

avec
Savon

Sunlighf è^

car il est si pur et doux, et il enlève
la crasse si aisément. i

N'employez donc que le savon P
Sunlight. Sa pureté est une garantie ' *"
pour des draps plus blancs et lavcs Jmy A
à fond sans etre brulés. *_fl_i_F

Et le savon S u n l i g h t  est 'Irtì Mtt
maintenant encore m e i M e u r  '̂ Tj
marche!

Baisse de prix
sur la viande de cheval et la charcuterie, à la

Boucherie Chevaline Centrale
Louve 7 Lausanne H. Verrey

WulesPerrenoud&G
Cernler

Tout le tissu
Trousseaux complets. — Hautes nouveautés rpour Robes
ei Blouses. — lingerie. — Manteaux. — Confections
pour Dames et Messieurs. — Drarperies. — Complets sui
mesure. — Tapis. — Linoléu-ms — iCouvertures. —

Ride aux.
La maison oe vend que l'article -recomimaiidable.

Tout l'ameublement
La pd-us importante fabrique suisse de meubles Mvrant

directement aux partìcuJieirs.
Collections à disposition chez le -représe-ntaait :

Gros *̂MJ
cube 55 cts. *v
Doublé morceau 50 cts

sV

Camille Feria. VeveySAVONNERIE
SUNLIGHT OI.TEN; Aboniie*-v<ms au ..NOUVELLISTES 30a-020 •***

STÉ DE DÉVELOPPEMENT (Tel. 63.384)

avec le concours du

On cherche deux

jeunes filles
pour aider à la cuisine dans
un hotel.

S'adr. au e Nouveflisto »
sous B. 637.

Assurance Mutuelle Vaudoise
contre les Accideots et la Responsabilité civile

Les assurés qui n ont pas eu
d'accident en ig3o recevront
une répartition de

sur les bénéfices. —

Th. Long ¦%_£"

PANTALONS
pour le travail,

5.90, 6.90, 8.90, «.9*En drap fantaisie -18.—
Belle qualité 16.—, 18.-̂ -Pantalons sport , forme Sau-

mur, avec double-fond e*attaches
15.-, 18.-, 21.-, 24.50, 32.-
E. FESSLER, LAUSANNE

29, rue SWLaurent

Pourquoi acheter
les os???
Alors qne vous tronvez à la.

Boucherie Chevaline
Martigny-Ville ¦WL«
du roti sans os à fr. 2 20 le-
ke. demi-DOrt nave. 4Ó7--Ì&

Vous obtenez
un beau -portrait, chez

E. MATTER. Photo d'Art
succ. de M. Maier

21, Avenue du Kursaal
Montreux

Travaux d'amateurs d« iear
ordre 

Gasauett es
Modèle courant 2.90
Doublées soie 3.90
Doublées soie avec bor-

dure cuir 4;_*
Haute nouveauté 5.50'
E. FESSLER , LAUSANNE

29, rue St-Laurent

MotBtÈOf 2.-30 IP
pour grandes cultures, &
vendre, pour cause doublé
emploi. Machine robuste ,
fonctionnant très bien et
pouvant étre aussi employée
comme tracteur. Convien—
drait spécialement pr gran-
des cultures maralchères on>
arboricoles. Travail j ourna-
lier : 15 à 20.000 m2.

Adresse : G. DUTRUY, pé-
piniériste, FOUNEX (Vaud).
Téléphone 133.

Hotel , région Montreux,
cherche pour commence-
mént de juin une bonne

FILLE de CUISINE
sachant faire le café. Place
à l'année. Bon gage.

S'adresser sous P. 8041 M^Publicitas , Montreux. i

hotel-pension
meublé, sijué dans station
de montagne connue , tìtt
Valais centrai.

A la méme adresse, <JI_
demande une

cuisinière
et une

lemme ile Èin
S'adresser au NouveJKsàe

sous R. 638.

Blouses
de bureau , magasin et atelier
pour dames 3 9ft
pour hommes 7.50

Envois contre rembours; .
E. FESSLER, LAUSANNE

29, rue St-Laurent

Bon DOMESTIQUE
sachant traire et faucher.
Bon gage. S'adr. Boucherie
Saillen , St-Maurice.

Jeune HOMME
ayant termine les études
commerciales, cherche place
dans bureau pendant quel-
ques mois ou éventuellement
plus longtemps. S'adresser
au Nouvelliste sous A.B. 639.

Enfants en pension
Je cherche pension , long

terme , pour mes enfants,
garcon 10 ans et deux petite»
fllles de 9 et 7 ans, dans-
famille catholique, bonne
nourriture exigée, soins ma-
ternels et surveillance des-
devoirs.

Offre à Leon Parchet,
Vouvry.

251
Voir statuts.




